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L’incertitude des miellées
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contact@sag33.com

chaîne YouTube en réflexion
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UNE BELLE ÉDITION DE LA FÊTE DE

L’A BEILLE ET DU MIEL 2026

Nous avons fait le pari cette année d’augmenter le

nombre d’exposants et tous sont repartis en fin de

journée avec le même mot à la bouche : « à l’année

prochaine ! ».

Cette édition 2026 de la fête de l’Abeille et du Miel s’est

déroulée sous une chaleur intense . Les bénévoles et de

nombreux élèves du Rucher école étaient au rendez -

vous pour l’organisation de ce bel événement attendu

par le public . Nous notons tout de même une baisse de

la fréquentation générale sur l’ensemble de la journée,

certainement en lien avec la météo . Mais les visiteurs

présents se sont montrés très intéressés par les

animations proposées et les stands leur proposant à la

vente : des plantes, des produits de la ruche, des

illustrations, des plantes aromatiques et médicinales,

des glaces, du matériel apicole, des objets en bois, etc .

Les animations planifiées tout au long de la journée ont

permis de montrer : l’ouverture d’une ruche dans notre

désormais célèbre « volière à abeilles » puis l’extraction

du miel et le plaisir de le goûter en sortie d’extracteur .

Encore une belle édition pour cette fête 2026 qui doit

son succès à l’implication des bénévoles du Rucher

école . Bravo à toutes et à tous et merci aux élèves du

Rucher venus en nombre cette année pour prêter main

forte .

À l’année prochaine !

L’équipe du Rucher école

EDITO

C’est donc ça une belle saison !

Nous nous souviendrons longtemps en Gironde de ce

début de saison 2026 comme une saison d’abondance .

L’acacia a proposé une belle floraison et a bénéficié

des meilleures conditions : pas de pluie pendant la

floraison, pas de vent asséchant, pas de gel tardif. Bref

une coordination parfaite comme on aimerait en voir

plus souvent . Même nos anciens saluent cette année

comme une récolte d’acacia exceptionnelle !

Le printemps a laissé place très tôt à un été précoce qui

démarre avec des températures caniculaires . Souhaitons

que cette chaleur ne grille pas trop vite les ressources

nécessaires à nos abeilles .

Ces variations brusques de conditions météo vont

désormais devenir la norme, je vous explique mon point

de vue au travers d’un article dans ce numéro.

Notre prochain grand rendez - vous sera le Congrès

Européen de l’Apiculture à Agen, organisé du 1er au 4

octobre 2026 par l’UNAF et nos voisins de l’Abeille

Gasconne . Plus de 200 exposants et 3 salles de

conférences permettront de nous retrouver autour des

sujets qui nous passionnent . Vous trouverez le détail du

programme dans les lignes de ce Bulletin .

Face aux nombreux défis qui touchent aujourd’hui

l’apiculture, l’engagement syndical demeure plus que

jamais essentiel : Pression du frelon asiatique,

conséquences du changement climatique, lutte contre

les fraudes sur les miels, évolution des réglementations

ou encore difficultés économiques des exploitations .

Autant de sujets qui nécessitent une représentation

forte et crédible auprès des pouvoirs publics .

Les avancées obtenues ces dernières années,

notamment en matière de transparence sur l’origine des

miels ou de reconnaissance des enjeux liés à la

prédation, sont le résultat d’un travail collectif souvent

discret mais indispensable . Elles démontrent que la

mobilisation des apiculteurs, lorsqu’elle s’appuie sur des

organisations syndicales structurées, peut faire évoluer

les décisions au niveau local, national et européen .

Dans ce contexte, chaque adhésion, chaque

participation aux réunions, chaque contribution à la vie

de notre syndicat renforce notre capacité d’action .

Ensemble, nous pouvons défendre nos intérêts,

valoriser notre activité et préparer l’avenir d’une

apiculture durable, reconnue et respectée .

Pierre VERGER.
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LES SCOLAIRES EN VISITE AU RUCHER ÉCOLE

Tout au long de la saison le Rucher école des Sources et du Parc Bordelais reçoit des enfants des écoles du secteur .

L’occasion de les éveiller au monde merveilleux de l’abeille et des pollinisateurs . Ce vendredi 24 avril, ce sont les élèves

de l'école primaire d'oscar Auriac CP, CE 1 48 élèves, en compagnie de 2 enseignantes et 6 accompagnateurs . Ces

photos nous ont été communiquées par les deux Enseignantes : Marie et Eve .



LES SCOLAIRES

7LE B ULLETIN DU SAG N°14 – ETÉ 2026



INFORMATIONS SYNDICALES

APICULTRICES ET APICULTEURS :

DEMANDEZ À VOS ÉLU.ES LOCAUX DE

S 'OPPOSER AU RETOUR DES

NÉONICOTINOÏDES

Moins d'un an après la censure par le Conseil

constitutionnel de la réautorisation de l'acétamipride,

plusieurs sénateurs ont amendé la proposition de loi

avec l’intention de réautoriser deux pesticides de la

famille des néonicotinoïdes : l’acétamipride et le

flupyradifurone lors de l'examen de la loi d'urgence

agricole au Sénat .

Pourtant, l'an dernier, plus de 2,1 millions de personnes

se sont mobilisées pour défendre la santé de nos

cheptels, face au retour de ces pesticides

particulièrement dangereux pour les pollinisateurs,

l’environnement et la santé humaine. Comme vous le

savez, les effets des néonicotinoïdes sont largement

documentés, de multitudes études démontrant les

effets délétères des néonicotinoïdes sur la biodiversité,

tout particulièrement sur les abeilles et les insectes dans

leur ensemble même à très faible dose .

Aujourd'hui, l’UNAF a besoin de votre aide pour faire

entendre à nouveau cette mobilisation citoyenne des

apicultrices et apiculteurs .

À quelques mois des élections sénatoriales, les maires

et élu.es départementaux et régionaux disposent d'un

rôle particulier : ils sont les principaux grands électeurs

qui éliront les sénateurs . Une tribune est actuellement

ouverte à leur signature pour appeler les sénateurs à

rejeter le retour des néonicotinoïdes .

Nous vous invitons à contacter les élu.es de votre

commune, de votre département ou de votre région afin

de leur demander de signer cet appel .

Vous pouvez interpeller le maire de votre commune

grâce à cet outil pour l'inviter à signer la tribune :

https ://shaketonpolitique .org/interpellations/maires -

pesticides/

Vous trouverez dans ce kit :

• un courrier type à personnaliser et envoyer aux élu.es

locaux ;

• la tribune des grands électeurs contre les

néonicotinoïdes ;

Chaque message envoyé peut contribuer à obtenir une

nouvelle signature et à renforcer la pression des

apicultrices et apiculteurs avant le débat au Sénat .

Merci pour votre mobilisation,

Christian PONS

Président de l'Union Nationale de l'Apiculture Française

RÊVE DE PAYSAGES G IRONDE 2050

Le projet Rêve de Paysage bat son plein . Les bénévoles

du Syndicat Apicole de la Gironde assurent chaque

mois les prélèvements à destination du laboratoire

Apilab :

• Prélèvement de miel dans les ruches témoins

• Prélèvement dans les ruches à bourdons

• Prélèvements de fleurs dans l’environnement du

Rucher

Pendant ce temps, la première vague de notre océan

de romarin se dessine . La campagne de bouturage est

lancée est nous comptons également passer une

commande complémentaire afin d’assurer une belle

surface de plantation. La plantation aura lieu sur un site

encore gardé secret du Parc de Monsalut.

Enfin une commande de 274 pieds a été passée à la

pépinière du Tescou (Paul Bourcier) afin de préparer la

campagne plantation de cet automne, toujours sur le

site pilote de Cestas .
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V ICTOIRE DE LA DIRECTIVE « PETIT-

DÉJEUNER »

La directive européenne « Petit- Déjeuner » 2024 / 1438

constitue une réforme importante pour le secteur

apicole européen et représente l’aboutissement de plus

d’une décennie de mobilisation en faveur d’une

meilleure transparence sur les miels commercialisés

dans l’Union européenne . L’article retrace les différentes

étapes de ce long combat mené par les apiculteurs,

leurs organisations professionnelles et plusieurs

responsables politiques européens afin de mieux

informer les consommateurs et de lutter contre les

fraudes .

Depuis de nombreuses années, les producteurs

dénonçaient les limites de la réglementation existante,

qui autorisait l’utilisation de mentions très générales

telles que « mélange de miels originaires de l’UE et non

originaires de l’UE ». Cette pratique empêchait les

consommateurs de connaître précisément l’origine du

produit acheté et favorisait l’importation de miels à bas

coût, parfois soupçonnés d’être falsifiés ou mélangés à

des sirops de sucre .

L’article souligne le rôle déterminant du rapport

présenté en 2016 par le député européen Norbert

Erdős, qui a mis en lumière l’ampleur des problèmes de

fraude et le manque de moyens de contrôle . Ce rapport

a servi de point de départ à une série d’initiatives

politiques et techniques destinées à renforcer la

traçabilité du miel au sein du marché européen .

La nouvelle directive introduit plusieurs mesures

majeures . À partir de 2026 , les emballages de miel

contenant des mélanges devront indiquer clairement

tous les pays d’origine, classés selon leur importance

dans la composition du produit, avec la mention de leur

pourcentage respectif . Les formulations vagues

disparaîtront progressivement . Le texte prévoit

également la création d’outils européens communs pour

améliorer la détection des fraudes, notamment des

méthodes d’analyse harmonisées et un laboratoire de

référence spécialisé .

Selon l’article, cette évolution constitue une victoire

significative pour les apiculteurs et les consommateurs .

Elle devrait permettre une meilleure valorisation des

productions authentiques, restaurer la confiance dans le

marché du miel et renforcer la lutte contre les pratiques

frauduleuses, même si son succès dépendra de

l’efficacité des contrôles mis en place par les États

membres .
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MERCREDI 26 JUIN 2024,

En fin de matinée, un collègue m’appelle, après avoir été

contacté par les Maîtres Nageurs Sauveteurs du poste

de secours de la plage du petit Nice .

Je précise que je travaille à l’Office National des Forêts

en tant que technicien de terrain et que les zones

d’accueil du public au sud de la dune du Pilat sont en

forêt domaniale dont nous avons la gestion .

Des abeilles auraient profité que des plagistes ont laissé

leur parasol sans surveillance pour s’y accrocher !

Habitué à avoir des informations parfois douteuses, je

ne déclenche pas tout de suite le plan ORSEC …

C’est le début de l’été, pas encore la grosse affluence,

j’imagine aller y faire un saut dans l’après - midi pour

éclaircir cette histoire .

Nouvel appel du poste directement à moi cette fois,

pour savoir si le « sauvetage » arrive.

Cette fois, même si cela me semblait vraiment

improbable, je me dis qu’il faut y aller et amener ce qu’il

faut pour l’éventuelle cueillette .

Arrivé sur place, l’incroyable est bien réel, un petit

essaim est bien sous un parasol dont les propriétaires

sont déjà partis, ne voulant sans doute pas partager

l’ombre avec les squatteuses, et aussi, probablement

pas habillés pour récupérer leur bien sans risquer

quelques piqures …

Finalement, heureusement que j’avais amené ce qu’il

fallait pour cueillir très facilement cet essaim facétieux,

sous l’œil à la fois amusé et incrédule des autres

plagistes !

J’étais accompagné d’un collègue et nous avions tous

les deux des stagiaires de BTSA gestion forestière . Ils se

souviendront longtemps de cette action, illustrant bien

la diversité des « missions » des agents du service

public forestier …

Fabrice CARRE.
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Vous avez du romarin dans votre jardin ? Faites des boutures et faites - en don au
Syndicat Apicole de la Gironde dans le cadre du projet de densification des ressources
mellifères .
Une vaste opération de plantation aura lieu au mois de novembre à Cestas sur une
parcelle dédiée dans le but de dessiner un Océan de Romarin !
Indiquez - nous sur contact@sag 33.com votre quantité de boutures, nous referons un
comptage précis à l’arrivée de l’automne.
Nous comptons sur vous !

Un Océan de Romarin

Vous aussi, participez au projet Rêve de Paysages 2050

Rendez-vous cet automne avec vos boutures

mailto:contact@sag33.com
mailto:contact@sag33.com
mailto:contact@sag33.com
mailto:contact@sag33.com
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Le varroa : Pourquoi et comment évaluer le

niveau d'infestation de mes colonies ?

Le varroa depuis les 1ères observations en Alsace en

1982 est désormais un parasite endémique des

élevages . Son aire d'extension a même gagné en 2021

des zones indemnes jusqu'alors en France (exemple :

l'Ile d'Ouessant ou l'Ile de la Réunion)

Sa présence est observable sur les abeilles (varroas

phorétiques) ou dans le couvain operculé où il se

reproduit ; les fondatrices varroas ont une préférence

pour le couvain de faux- bourdons mais parasitent le

couvain d’ouvrières s’il n’y en a pas ou peu . Plus il y a de

couvain, plus la proportion de varroas est importante .

Pourquoi effectuer une évaluation ?

• A partir d'un certain niveau d'infestation, le varroa

devient préjudiciable pour la colonie (à la sortie de

l'hiver, on considère qu'il ne doit pas y avoir plus de

50 varroas dans une colonie),

• Pour savoir si un traitement médicamenteux ou une

méthode biotechnique 1 doivent être mis en place,

• Pour vérifier si un traitement a été efficace .

Quand dois-je faire des mesures ?

Il est préconisé à minima de faire une évaluation :

• à la sortie de l'hiver pour s'assurer que le niveau de

varroas est suffisamment bas pour débuter la saison,

et le cas échéant traiter avant la miellée de printemps

(et vérifier l'efficacité du traitement 15 jours après),

• avant le traitement de fin de saison (été) et 15 jours

après le traitement afin d’évaluer l’efficacité de ce

dernier .

Avec le comptage des varroas, je comprends mieux ce

qui se passe dans mes colonies, je mets en place une

stratégie de lutte et j’évalue son efficacité . Enfin,

j'anticipe des problèmes éventuels en cours de saison !

Quelles sont les méthodes de comptage ?

Il existe plusieurs méthodes de comptage des varroas

mais deux sont très utilisées :

• le dénombrement des chutes naturelles (sur langes

graissés),

• le calcul du taux d'infestation des abeilles adultes .

1) Dénombrement des chutes naturelles de varroas

Les chutes naturelles de varroas correspondent aux

varroas éliminés par les abeilles lors des épouillages, et

à ceux qui tombent au moment de l’émergence des

jeunes abeilles .

Mise en place d’un lange graissé sous le plancher

grillagé d’une ruche pour dénombrement des mortalités

naturelles de varroas

VARROA DESTRUCTOR :

MAÎTRISER L’INFESTATION DE SES COLONIES

INFOS DU GDSA

1 : On appelle « méthode biotechnique » les méthodes permettant de faire baisser le nombre de varroas dans la

colonie : élimination du couvain de faux- bourdons, formation d’essaims artificiels, suppression de couvain ...

Crédit Valérie Breton



INFOS DU GDSA

Il s'agit de placer une plaque fine blanche à la dimension

de la ruche sous le fond totalement grillagé . Elle sera

graissée (saindoux, huile de lin,...) et laissée 24 à 48h

(pas plus pour faciliter le comptage et éviter le biais du

fait des fourmis friandes de varroas !). Ce premier

comptage sera renouvelé au moins 3 à 5 fois (la chute

des varroas n'étant pas régulière) à la suite. On ne

compte que les varroas femelles colorées (brun acajou) .

A l'issue de cette période de comptage (au moins sur 6

jours, idéalement 10 à 15 jours qui correspondent à un

cycle de couvain operculé d’ouvrières ou de faux-

bourdons), on fait une moyenne des chutes de varroas

par jour et on compare avec une grille de lecture et aide

à la décision pour un traitement car il y a une forte

corrélation entre les chutes journalières et la population

de varroas) :

Evidemment, ce tableau doit être interprété selon la

force de la colonie, la qualité d'épouillage des abeilles

et n’est pas fiable si la colonie s'effondre . Il est

préférable aussi d’intervenir avant que les chutes de

varroas ne soient trop importantes .

Facile à mettre en œuvre, cette méthode n'est pas

destructive, non invasive (pas besoin d'ouvrir) et détecte

les faibles infestations (sortie hivernage, printemps) . De

plus elle peut être utilisée toute l’année .

2) Calcul du taux d'infestation

Contrairement à la 1ère méthode qui compte les varroas

phorétiques mais aussi les varroas morts, on va

s'intéresser uniquement aux varroas accrochés aux

abeilles (phorétiques) .

La méthode consiste à prélever 200 à 300 abeilles sur des

cadres de couvain ouvert et fermé, dans un bocal de 250

ml muni d’une grille de tamis avec des mailles de 2 à 3 mm

(il existe dans le commerce des bocaux spécifiques) ; on

évite bien sûr de prélever la reine car elle risque de ne pas

apprécier la manipulation ; pour récupérer les ouvrières, on

effleure les cadres de haut en bas avec le pot (voir

schéma) . Il est possible aussi de secouer les abeilles, sans

la reine, dans un couvercle de ruche et d’en prélever la

quantité nécessaire .

Après avoir collecté 200 à 300 abeilles (300 abeilles

correspondent à 120 ml ou 30 g), il existe plusieurs moyens

de séparer les varroas des abeilles : sucre glace, alcool ou

CO 2. Pour un comptage au rucher, l’utilisation de sucre

glace ou de CO 2 est conseillée .

Exemple : la méthode du sucre glace .

On verse 1 cuillère à soupe de sucre glace dans le bocal

avec les abeilles (photo 1). On roule le bocal pour recouvrir

uniformément les abeilles (photo 2), on peut secouer

légèrement et puis laisser reposer pendant 2 à 3 minutes

pour que les varroas se détachent . Ensuite on secoue le

bocal (photo 3) au- dessus d'une assiette blanche remplie

d’un peu d’eau pour dissoudre le sucre et voir les parasites,

le couvercle grillagé avec des mailles de 2 à 3 mm

permettant de saupoudrer le sucre et les varroas

décrochés des abeilles .

Enfin on remet les abeilles dans la ruche sur le dessus des

cadres (photo 4). On compte les varroas noyés dans

l'assiette (varroas portés par 200 ou 300 abeilles 2 selon le

prélèvement que l’on a effectué) et on calcule le

pourcentage (ou taux) d’infestation :

n varroas phorétiques/nombre d'abeilles X 100

14 LE B ULLETIN DU SAG N°14 – ETÉ 2026

Saison
Chute 
journalière

Que dois-je faire ?

Sortie 
hivernage

> 1 varroa/jour

Traiter 
(médicament) ou 
mettre en place une 
méthode 
biotechnique

Printemps
> 3 
varroas/jour

Traiter ou mettre en 
place une méthode 
biotechnique

Milieu été > 16/jour Traitement urgent

Fin de saison, 
après le 
traitement de 
fin d’été

> 1 varroa/jour

Traitement hivernal 
avec un 
médicament à base 
d’acide oxalique

Crédit Valérie Breton

Lange graissé avec de nombreuses 

femelles varroas brun acajou



Etapes du roulement au sucre glace (Crédit G. Durand)

Crédit Valérie Breton

Photo 1 Photo 2

Photo 3 Photo 4

INFOS DU GDSA
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(exemple : 15 varroas sont comptés dans l’assiette, ils

parasitaient 300 abeilles, on a donc un parasitisme de

15/ 300 = 5 varroas pour 100 abeilles) .

La méthode au CO 2 : Le principe est le même, on

prélève 300 abeilles sans la reine. On injecte du CO 2

dans le bocal (il existe des bocaux adaptés dans le

commerce avec des injecteurs à CO 2). Le CO 2 endort

abeilles et varroas et permet de détacher les parasites

du corps des abeilles . En secouant le bocal muni d’un

tamis, on récupère sur une assiette blanche les varroas.

On procède comme précédemment pour calculer le

taux d’infestation .

Ces méthodes, peu destructrices (la majorité des

abeilles survit aux manipulations), faciles à mettre en

œuvre, restent moins précises que celle avec lange

graissé et restent à privilégier sur les périodes où le

couvain est important (printemps, été) et les

prélèvements d’abeilles faciles . A son avantage, le

résultat est immédiat après 1seule ouverture de la ruche .

3) Il existe une autre méthode de comptage plus

contraignante et destructrice : le comptage sur couvain

operculé . Pour l’effectuer, on compte dans 100

alvéoles, le nombre de larves infestées : si plus de 5%

de nymphes dans le couvain mâle (ou 10% dans le

couvain d’ouvrières) sont parasitées, il faut intervenir.

Dois-je le faire l'évaluation sur toutes mes

colonies ?

Cela dépend de la taille du rucher . Pour des petits

ruchers jusqu'à 5 colonies, je fais l'évaluation sur toutes

les ruches . Entre 6 et 20 , je peux me limiter de 5 à 8

ruches . Puis pour les plus gros ruchers (plus de 20

colonies) , je teste sur 4% de l'effectif de ruches par

rucher avec au minimum8 ruches . Je choisis toujours les

colonies les plus fortes pour ces évaluations .

Conclusion

Le varroa a un effet délétère sur les colonies d’abeilles

et il multiplie et transmet des virus qui potentialisent ses

actions . Aujourd’hui, on constate des mortalités de

colonies moyennement parasitées, du fait de l’action de

ces virus. De plus l’efficacité de certains médicaments

diminue, probablement à cause de l’apparition de

résistances à leurs principes actifs .

Savoir estimer l'infestation par les varroas dans ses

colonies devient une pratique incontournable pour une

bonne maîtrise de ce parasite .

Tous sur les langes et les shakers pour lutter contre ce

principal fléau mondial des abeilles !

Pour avoir plus de précisions sur ces méthodes d'évaluation du

niveau d'infestation, n'hésitez pas à consulter le document sur le

site de la FNOSAD LSA :

fnosad - lsa.fr/ fileadmin/GUIDES_fnosad_varroa_et_varroose .pdf

Valérie BRETON Vétérinaire GDSA33

Hugues LEFER Président GDSA33

2 : Selon les contenants dont on dispose (pots achetés dans le commerce ou fabriqués par l’apiculteur), on

prélèvera 200 ou 300 abeilles de manière à en avoir suffisamment pour avoir une estimation correcte du nombre de

varroas dans l’échantillon .

INFOS DU GDSA

Saison Niveau d'infestation Actions

Début de printemps < ou = 0,3% Très bien

En saison entre 2 miellées
3 à 5%

> ou  = 5%

Mesures préventives (méthodes 
biotechniques)
Traiter

Fin été
< ou =1,5%

> ou = 2%

Attendre le traitement d'automne
Traiter

Fin de saison Plus de 0,3%
Traitement hivernal avec un 
médicament à base d’acide oxalique
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LES MIELLÉES DEVIENNENT - ELLES PLUS

IMPRÉVISIBLES ?

Une question d'actualité au lendemain d'une

récolte exceptionnelle

Si vous posez aujourd'hui la question à de nombreux

apiculteurs français, ils vous répondront probablement :

« Pourtant, cette année l'acacia a été extraordinaire ! »

De la Nouvelle - Aquitaine au Centre - Val de Loire, en

passant par une grande partie du Grand Est, les retours

de terrain convergent : la campagne 2026 restera sans

doute comme une très belle année pour le miel

d'acacia . Les colonies étaient fortes, la floraison

abondante et, surtout, la météo est restée favorable

pendant la période de butinage . Beaucoup

d'apiculteurs rapportent des récoltes qu'ils n'avaient

plus observées depuis plusieurs années .

Ce constat pourrait sembler contredire l'idée d'une plus

grande imprévisibilité des miellées . Pourtant, il l'illustre

parfaitement .

Car ce qui frappe aujourd'hui les apiculteurs n'est pas

tant une baisse régulière des récoltes qu'une variabilité

croissante entre les années . Une saison exceptionnelle

peut succéder à une campagne médiocre . Une miellée

annoncée comme prometteuse peut être compromise

en quelques jours. À l'inverse, une année que l'on croyait

difficile peut finalement réserver de bonnes surprises .

Les observations des apiculteurs sont aujourd'hui

corroborées par de nombreux travaux scientifiques : les

floraisons évoluent, les conditions météorologiques

deviennent plus contrastées et les facteurs qui

déterminent les miellées semblent plus instables

qu'auparavant .

Des floraisons qui changent de rythme

Depuis plusieurs décennies, les chercheurs observent

une avancée progressive des dates de floraison dans

de nombreuses régions tempérées .

Des hivers plus doux et des températures printanières

plus élevées accélèrent le développement de

nombreuses espèces végétales . Fruitiers, érables,

aubépines ou colzas démarrent souvent plus tôt

qu'autrefois . Les apiculteurs les plus expérimentés

constatent eux- mêmes que certains repères

calendaires utilisés depuis des décennies deviennent

moins fiables .

Le problème n'est pas uniquement l'avance des

floraisons mais surtout leur irrégularité .

Un mois de février particulièrement doux peut stimuler

fortement la végétation . Les colonies démarrent alors

leur développement avec plusieurs semaines d'avance .

Mais un épisode de gel tardif peut ensuite détruire une

partie des fleurs ou réduire leur potentiel nectarifère .

Les chercheurs parlent de « désynchronisation

phénologique » pour décrire ces décalages croissants

entre le développement des plantes, les conditions

météorologiques et l'activité des pollinisateurs .

Pour l'apiculteur, la conséquence est simple : le

calendrier ne suffit plus . L'observation du terrain

redevient essentielle .

Quand les fleurs ne produisent pas de miel

La présence d'une floraison abondante ne garantit pas

une bonne récolte .

Cette réalité est bien connue des apiculteurs mais elle

est aujourd'hui confirmée par plusieurs études montrant

que la météo explique une grande partie des variations

annuelles de production de miel.

Pour qu'une miellée soit réussie, plusieurs conditions

doivent être réunies simultanément :

• une floraison abondante ;

• une production suffisante de nectar ;

• des températures favorables ;

• peu de pluie ;

• une activité normale des colonies .

Si l'un de ces paramètres fait défaut, la récolte peut être

fortement réduite .

Les travaux menés sur plusieurs décennies montrent que

les variations météorologiques expliquent parfois plus

de 80 % des différences de rendement observées

d'une année à l'autre.



L'apiculteur constate alors un phénomène déroutant :

les fleurs sont présentes, parfois même très

abondantes, mais les hausses restent désespérément

légères .

Une sécheresse prolongée peut limiter fortement la

production de nectar . À l'inverse, plusieurs jours de

pluie consécutifs peuvent empêcher les abeilles

d'exploiter une ressource pourtant abondante .

Comme le résument souvent les anciens : « Une belle

fleur ne fait pas forcément du miel. »

L'acacia : de la saison blanche à la récolte

record

S'il existe une miellée qui symbolise cette nouvelle

incertitude, c'est bien celle de l'acacia .

L'acacia possède toutes les qualités recherchées par

les apiculteurs : une floraison abondante, un nectar

généreux et un miel apprécié des consommateurs . Mais

il présente aussi une faiblesse majeure : sa dépendance

extrême à la météo .

Sa floraison ne dure souvent qu'une dizaine de jours.

Durant cette courte période, plusieurs facteurs doivent

être réunis :

• absence de gel ;

• températures suffisamment élevées ;

• faible pluviométrie ;

• vent modéré .

Il suffit qu'un seul de ces paramètres soit défavorable

pour compromettre la récolte .

Au cours des dernières années, de nombreux

apiculteurs ont vu leurs espoirs anéantis par un épisode

de gel printanier ou par quelques jours de pluie au

moment de la floraison .

La campagne 2026 démontre toutefois qu'il ne faut pas

confondre imprévisibilité et déclin .

Cette année, les conditions se sont alignées presque

parfaitement dans de nombreuses régions françaises .

Les colonies étaient populeuses, la floraison abondante

et la météo favorable pendant la majeure partie de la

période de butinage . Résultat : des récoltes parfois

exceptionnelles, souvent bien supérieures à celles

observées ces dernières années .

Cette réussite rappelle que les grandes miellées

existent toujours . Ce qui change peut - être, c'est la

difficulté croissante à les anticiper .

Ce que disent les apiculteurs européens

Les enquêtes réalisées auprès des apiculteurs

européens montrent que beaucoup partagent le même

constat .

En Grèce, en Espagne, en Italie ou en France, les

professionnels évoquent de plus en plus souvent des

saisons marquées par des contrastes importants .

Les témoignages recueillis dans plusieurs études

scientifiques décrivent :

des printemps très précoces suivis de gels tardifs ;

des sécheresses estivales plus fréquentes ;

des miellées plus courtes mais parfois très intenses ;

des écarts de rendement importants d'une année sur

l'autre.

L'un des experts interrogés dans une étude européenne

résume parfaitement la situation :

« Ce qui était autrefois une bonne année est devenu

une année exceptionnelle ; ce qui était autrefois une

mauvaise année est devenu plus fréquent . »

Même si cette perception varie selon les régions et les

productions, elle traduit une réalité observée dans de

nombreux ruchers : l'incertitude devient un facteur de

IMPRÉVISIBILITÉ DES MIELLÉES
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conduite du cheptel à part entière .

Comment les apiculteurs s'adaptent

Face à cette évolution, les apiculteurs développent de

nouvelles stratégies .

La première consiste à diversifier les

ressources mellifères .

Dépendre d'une seule grande miellée augmente la

vulnérabilité de l'exploitation . Les ruchers bénéficiant

d'une succession de ressources – fruitiers, acacia,

ronces, châtaignier, tournesol ou miellats – sont souvent

plus résilients .

La seconde consiste à renforcer l'observation .

Les outils numériques jouent un rôle croissant . Les

balances connectées permettent aujourd'hui de suivre

en temps réel l'évolution des miellées et d'identifier

rapidement les périodes favorables ou défavorables .

Enfin, les échanges entre apiculteurs deviennent de plus

en plus précieux . Les réseaux locaux permettent

souvent de détecter les évolutions des floraisons ou les

effets d'un épisode météorologique avant même que

les chiffres de récolte ne soient connus .

L'incertitude comme nouvelle norme

Les miellées n'ont jamais été parfaitement prévisibles .

L'apiculture a toujours dépendu du climat, de la flore et

du comportement des colonies .

Pourtant, les observations de terrain et les travaux

scientifiques suggèrent que les conditions favorables à

la production de nectar deviennent plus variables . Les

floraisons évoluent, les épisodes météorologiques

extrêmes se multiplient et les rendements fluctuent

davantage selon les années .

La remarquable récolte d'acacia de 2026 en est

finalement une excellente illustration.

Elle rappelle que les abeilles savent toujours produire

des récoltes exceptionnelles lorsque tous les

paramètres sont réunis. Mais elle montre également

combien cette réussite dépend aujourd'hui d'un

alignement parfois fragile entre météo, floraison et

dynamique des colonies .

Hier, l'apiculteur pouvait souvent s'appuyer sur un

calendrier relativement stable . Aujourd'hui, il doit

observer les fleurs, le ciel et ses abeilles presque au jour

le jour.

C'est peut - être cela, au fond, la nouvelle réalité des

miellées : non pas moins de bonnes années, mais

davantage d'incertitude entre les années

exceptionnelles et les années décevantes .

Pierre VERGER.

Pour aller plus loin : Références

bibliographiques

Études scientifiques
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Climate change and beekeeping : stakeholders'
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Influence of weather on annual yields of honey .
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miel.
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ITSAP – Institut de l'Abeille

InfoMiellées : observatoires des miellées de lavande et

de châtaignier .

Les observatoires de miellées du réseau Résapi

s'appuient sur des balances connectées réparties sur le

territoire. Ils permettent de suivre les dynamiques de

miellées et de constituer des séries de données

précieuses pour analyser les liens entre météorologie,

ressources mellifères et production de miel.

ADA France – Fédération nationale des Associations

de Développement de l'Apiculture

Les enquêtes annuelles de production de miel

constituent une source majeure pour analyser l'évolution

des récoltes françaises et leurs disparités régionales .

FranceAgriMer

Observatoire du miel et de la gelée royale .

Publication annuelle fournissant des données

économiques et techniques sur l'apiculture française :

nombre de ruches, volumes produits, évolution de la

filière et tendances de production .

UNAF – Union Nationale de l'Apiculture Française

Apiculture et changement climatique : un défi croissant

pour les abeilles et les apiculteurs .

Synthèse des principaux impacts observés en France :

irrégularité des miellées, modification des floraisons,

sécheresses, gels tardifs et événements climatiques

extrêmes .

ADA AURA (2024 ).

Retour sur les miellées du futur : mieux comprendre le

changement climatique pour adapter ses pratiques .

Document technique particulièrement intéressant pour

les apiculteurs souhaitant relier observations de terrain,

évolution du climat et adaptation des pratiques

apicoles . L'observatoire lavande y est notamment

présenté comme une source unique de données sur

l'évolution des miellées depuis plus de quinze ans.



2026
COTISATION SYNDICALE – ABONNEMENT REVUES - ASSURANCES

s a i s o n

ADHESION Cotisation syndicale : 23 € / Adhérent Total 1

Affiliation UNAF - Assurance Affiliation SNA - Assurance

Professionnel

Pluriactif

Apiculteur familial

Nb Ruches : …………………… 

NAPI : …………………………….

SIRET : ……………………………

Nom :………………………………………… Prénom :………………………………………… 

Téléphone :…..…………………………… Mobile :…………………..……………………… 

E-mail :…..………………………………………………………………………..…………………… 

Adresse :…..……………………………………………………………………..…………………… 

Code postal :…..…………………… Ville :…………………..…………………..…………… 

J’accepte de recevoir les newsletters du SAG par email

J’accepte de recevoir la convocation pour l’AG par email

Type de ruches : …..…………

Profession / retraité de :….………….…………………………………..…………………… 

Je souhaite figurer dans l’annuaire des adhérents producteurs

Nom de l’exploitation :…….………….…………………………………..…………………… 

Je souhaite figurer dans le réseau des cueilleurs d’essaims du SAG Conventionnel

Bio

Abonnement revue UNAF Abeilles & Fleurs / Papier 31 € ………………… €

Abonnement revue UNAF Abeilles & Fleurs / Numérique 18 € ………………… €

Abonnement revue SNA L’Abeille de France / Papier + numérique 31 € ………………… €

Abonnement revue SNA L’Abeille de France / Numérique 18 € ………………… €

Abonnement revue FNOSAD La Santé de l’Abeille (limite 30/06/26) 22 € ………………… €

Abonnement revue ANERCEA Info-Reines (limite 10/02/2026) 37 € ………………… €

Je souhaite recevoir les numéros du Bulletin du SAG par courrier 5 € ………………… €

Ouvrage 150 ans du SAG « Aux origines du SAG » : 20 € ………………… €

Je fais un Don au SAG : libre ………………… €

Je souhaite recevoir les newsletters de la Fédération apicole

……………………………………….

Pack Bronze : 0,45 € x ……… Ruches = …………………€
Pack formations, événements, webinaires + Assurance RC + Eco-contribution

Pack Argent : 1,75 € x ……… Ruches = …………………€
Pack Bronze + Assurance défense pénale et recours + incendie + tempête + 
Inondation

Pack Or :         3,50 € x ……… Ruches = …………………€
Pack Argent + Assurance vol + détérioration

Formule 1 : 0,10€ x ……..…. Ruches = ……………………€
Assurance RC + Défense pénale et recours

Formule 2 : 1,65€ x ……..…. Ruches = ……………………€
Formule 1 + Incendie + évènements climatiques + Catastrophe + vol-vandalisme

Formule 3 : 2,80€ x ..………. Ruches = ……………………€
Formule 2 + remboursement sinistre supérieur

Eco-contribution : 0,12€ x ………. Ruches = ……………€
Affaires juridiques : 0,15€ x ………. Ruches = ….………€

Total 1+Total 2+Total 3
À :…..………………………………………  Le : ……………………………..……………………
Signature 

REVUES & OPTIONS Total 3

OU

Total 2 Assurance



ADHESION SAG 2026 (obligatoire)

• Cotisation Syndicale SAG : La cotisation est obligatoire pour adhérer au Syndicat Apicole de Gironde. Elle
permet aux bénévoles du Conseil d’Administration d’assurer le fonctionnement et les projets du Syndicat et
finance l’adhésion du SAG aux fédérations nationales UNAF et SNA.

Règlement par chèque :
à l’ordre du SAG en copie du présent formulaire 

complété et signé, envoyé à :
Mme Dominique BONIFACE

11 ch. Du Moulin de Debat, 33770 SALLES

De préférence par virement : 
ASS SYNDICALE APICOLE GIRONDE 

IBAN : FR76 1330 6002 7423 1256 2212 741
BIC : AGRIFRPP833

Votre Nom/Prénom dans le libellé du virement

Coordonnées / Consentements
• Réseau des Cueilleurs d’essaims : Réseau Whatsapp des cueilleurs + annuaire diffusé sur le site web

sag33.com et mis à jour annuellement à date anniversaire des adhésions ou sur simple demande.
• L’Annuaire des adhérents producteurs : le SAG diffuse sur son site web un annuaire pour faciliter la mise en

relation du grand public avec les adhérents producteurs qui souhaitent faire la promotion de leurs produits.
Annuaire mis à jour annuellement à date anniversaire des adhésions ou sur simple demande. Tout
apiculteur commercialisant sa production doit indiquer son numéro de SIRET

• Newsletter des fédérations apicoles : En cochant cette case, vous nous autorisez à communiquer votre
adresse email à la fédération de votre choix afin de recevoir directement leurs newsletters

ASSURANCES - ATTENTION : une seule formule au choix
Vous êtes assuré(e) jusqu’au 31 décembre de chaque année. Le nombre de ruches assurées doit être identique
à celui déclaré auprès de la D.G.A.L. la déclaration sera demandée en cas de sinistre.

Formule 1 : Responsabilité Civile pour les dommages
causés aux tiers dans le cadre de votre activité
apicole. Défense pénale et recours.

Formule 2 : Formule 1 + Dommages subis par vos
ruches suite : à Incendie / explosion, Événements
climatiques à caractères non exceptionnels (tempête,
grêle, poids de la neige) ou à caractères exceptionnels
(inondation, glissement de terrain…), transport.
Catastrophes Naturelles. Vol et vandalisme.
Remboursement maximum par ruche : 150 € du 01/03
au 30/09 - 112,50 € le reste de l’année

Formule 3 : Formule 2 incluant un remboursement
bien supérieur - Remboursement maximum par ruche :
250 € du 01/03 au 30/09 - 187,50 € le reste de l’année

Redevance Eco-contribution : Ce service concerne
exclusivement les personnes commercialisant des
produits de la ruche titulaire d’un numéro SIRET.

Cotisation pour affaires juridiques : pour rappel
cette cotisation a été votée par l’Assemblée Générale
du 23 février 2002. Elle n'a jamais été augmentée et
s'avère plus que jamais nécessaire pour continuer à
défendre l'apiculture et l'abeille.

Je reconnais être informé de la présence des conditions générales
d’assurance consultables sur le site https://www.unaf-apiculture.info/

Pack Bronze : prise en charge par le SNA de la
couverture assurance en RC apicole – Défense pénale et
Recours à la hauteur du nombre de ruches cotisantes et
correspondant à la déclaration de ruches de l’adhérent
+ L’accès aux formations organisées par le SNA gratuites
ou à tarif réduit + L'accès aux évènements organisés par
le SNA gratuits ou à tarif réduit + l'accès aux webinaires
du SNA + prise en charge de l'éco-contribution par le
SNA à la hauteur du nombre de ruches cotisantes

Pack Argent : le Pack Bronze + L'assurance Incendie +
Tempête + Inondation.

Pack Or : Le pack Argent + L’assurance Vol +
Détérioration.
« Je reconnais être informé de la présence des conditions générales 
d’assurance consultables sur le site :
snapiculture.com/conditions-generales-et-franchises-des-assurances-
apicoles-2026/ 
Je donne à L’Abeille de France procuration afin de me représenter en 
tant que mandataire pour satisfaire à la gestion continue de mes 
obligations environnementales relatives à la Responsabilité Elargie du 
Producteur « REP », telles que l’enregistrement, la déclaration 
annuelle, le paiement de la contribution et la transmission du plan de 
prévention et d’éco-conception. À ce titre, je m'engage à :1. Indiquer 
pour 2025 à ma structure départementale le nombre de ruches 
correspondant à ma déclaration de détention et d’emplacement de 
ruches.2. Régler le montant d’un des packs (Bronze ou Argent ou Or) 
comprenant l’éco-contribution.3. Accepter les contrôles externes 
réalisés par LEKO concernant les données de mise sur le marché 
déclarées par le mandataire. Pour donner effet à la présente 
procuration, j'atteste que je ne commercialise que des pots de miel

Affiliation UNAF - Assurance Affiliation SNA - AssuranceOU
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C OURRIER DES ADHÉRENTS
• Vous souhaitez décrire une observation, une pratique

apicole, un comportement,
• Vous souhaitez présenter du matériel, des

expérimentations
• Vous avez des questions sur vos pratiques, des

questions d’ordre général sur l’apiculture, …

Tous les prétextes apicoles sont bons, alors n’hésitez
pas ! Envoyez - nous toutes vos contributions sur le
formulaire : https ://sag 33.com/contact/ ou par mail à
contact@sag 33.com

Le comité de rédaction se réserve le droit de ne pas
publier les courriers qui ne seraient pas en lien avec
l’apiculture ou qui ne rentreraient pas dans la ligne
éditoriale du Bulletin .

VOUS AVEZ LA PAROLE
RECHERCHE APICULTEURS

PARTENAIRES POUR ANIMATIONS

Le Syndicat Apicole de la Gironde et le Rucher école

des Sources et du Parc Bordelais sont fréquemment

sollicités par différents acteurs public/privé pour animer

des événements, formations, présentations ….

Nous avons à cœur d’intervenir à Cestas et sur la

communauté de commune du fait de notre relation avec

les équipes de la mairie et compte tenu du partenariat

qui nous lie, mais il est impossible pour l’équipe de

bénévoles de répondre à toutes les sollicitations .

De plus, certaines sollicitations engendrent la

facturation de la prestation et nous préfèrerions que ces

activités bénéficient à nos adhérents, acteurs de la

filière.

Aussi, si vous êtes équipés pour recevoir du public,

animer des formations, organiser des événements en

lien avec l’apiculture et les produits de la ruche, faites

vous connaitre par un email sur contact@sag 33.com ou

directement sur le formulaire du site.

PETITES ANNONCES

Vous vendez, louez, donnez, échangez, ... Cette

section est la vôtre :

A VENDRE D’OCCASION : Prix 150 euros net
• 3 RUCHES
• 4 HAUSSES
• 4 NOURRISSEURS
• 4 CADRES DE MIEL
• 1FUMOIR
• 1EMBEDDER (roue d’engrenage)
*****
CONTACTER Nathalie G . 06 35 26 43 98
Süleyman B . 06 1189 39 19

----

A VENDRE :
Collecteur entonnoir en acier galvanisé (neuf) : 30€
Contactez Patrick Vadier / Téléphone : 0688946792
E- mail: rucher .elliot@gmail.com
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